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manger ce peu qui restoit au poure paysant. Dieu par sa
grace veuille apaiser lire et maltalent contre nous et leuer
sa main pesanle qu’il a aggravée sur nous. Amen.

La terre trembla & Lyon auec grand espouuantement.

Dimanche 28 juin

Partit mons- de la Palud (1), pour aller seruir son cartier
a la courl.
Mardy 30 juin.

Le bled soille (seigle ) valoit encores la mesure troys francs.
Le froment se vendoit troys francs quinze sols (2), qui esloit
choseiprodigieuse et non jamais veue ni ouye, avssi la plus-
part des poures gens mouroient de faim partout. Cestoil
grand pitié de les voir manger des herbes comme bestes et
west de merueille si Pon disoit ire Det super nos, deuise es-
pouuantable qu'on disoit auoir esté treunée & Thurin grauée el
tirée de ierre remerquée soubz le nombre de ceste année 1573.

Juillet, mercredy, premier.

Lon sesbahissoil grandement comme le bled se tenoil en
telle cherié, aitendu qu'on en vendoit deia de nouueau, et
d’ailleurs il mouroit tant de gens a Beaujeu qu’il sembloit
que les viares en deussent rauiller, mais c'esloit la vraye
ire de Dieu sur nous.

(1) Le chiteau de la Palud subsiste eucore sur la commune de Quincié ;
son architecture parail fort antique. :

' (2) Le marc d’argent valait 13 liv. 18 s. 6 d. Quatre mesures de Beaujeu
équivalent a cing doubles boisseaux ; cela met le double boisseau de froment
A environ 11 [r. Mais il faut remaquer que la masse d’or et d’argent , alors
en circulation , était bien loin d’étre ce qu’elle est aujourd’hui; de sorte que
pour avoir une idée approximative de la cherté des vivres A cette époque, il
faudrait au moins doubler celte somme. 8i nons savions ce que valait le fro-
ment en temps ordinaire , sous Charles IX , il serait facile de faire ce calcul
.avec la plus grande précision ; mais celte base nous manque.



